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La terrible scène a eu lieu ce
jeudi aux environs de 11 heures au
quartier de l’Hippodrome (Saint-
Eugène, Oran). Il s’agit de G.
Mama, âgée de 31 ans, divorcée
et mère de deux enfants, âgés de
3 et 6 ans. Au moment des faits,
l’aîné se trouvait à l’école. 

A 1 heure du matin, on saura

que G. Mama est décédée, lais-
sant derrière elle deux orphelins. 

Selon les informations que
nous avons recueillies à la mort de
ses parents,  cette mère de famille
avait hérité d’une somme d’argent
qu’elle avait investie en achetant
par désistement un appartement
au quartier de l’Hippodrome, au

prix de 210 millions de centimes. 
Selon les témoignages des voi-

sins, cet appartement, G. Mama
l’avait acheté auprès d’une ancien-
ne locataire, qui l’avait également
acheté par désistement, à l’insu du
principal propriétaire. Une fois au
courant, ce dernier a entamé une
action en justice et obtenu gain de
cause. G. Mama devait être expul-
sée depuis le mois de juillet 2011
et perdre ainsi son argent et se
retrouver à la rue. Après avoir lais-
sé passer le mois de Ramadan,
l’expulsion était imminente.
Constatant qu’elle ne pouvait plus
rien faire et que son avenir était

des plus incertains et des plus
désespérés, elle s’est immolée par
le feu.

Selon des témoins, ce sont ses
voisins qui sont intervenus en pre-
mier, en lui arrachant ses habits,
alors qu'elle était comme une
torche, tout en l'aspergeant d'eau. 

Au niveau de l’hôpital, au servi-
ce des grands brûlés, l’on saura
que la mère est brûlée au 3e degré
à 80%, l’enfant est également
brûlé au 3e degré aux membres
inférieurs et supérieurs. On nous
signale un troisième brûlé, le poli-
cier qui accompagnait l’huissier de
justice, qui serait touché aux bras.
On ignore dans quelles circons-
tances ses blessures sont surve-
nues, mais, semble-t-il, elles ont
eu lieu alors qu’il tentait de la dis-

suader. L’appartement sujet du liti-
ge est, nous dit-on, complètement
ravagé par les flammes. 

Au niveau du quartier de
l’Hippodrome, les habitants étaient
horrifiés par ce drame, et les voi-
sins de G. Mama étaient à son
chevet jusqu’à ce qu’on leur
annonca sa mort à 1 heure du
matin. Depuis, ils ne quittent pas
l’enfant hospitalisé qui souffre de
graves blessures. En l’espace de
quelques jours seulement, le
désespoir a poussé deux per-
sonnes, le jeune lycéen de l’éta-
blissement Souiyah-El Houari
(Oran) et cette jeune mère de
famille à recourir à l’immolation, un
geste terrible qui inquiète de plus
en plus.

Amel Bentolba 

Le feu a été son ultime recours pour dissuader l’huissier
et les policiers venus l’expulser de son logement. Elle
s’est aspergée d’essence et a menacé de s’immoler par le
feu, si on l’expulsait de son logement. Constatant que ses
menaces ne servaient à rien, elle a allumé le briquet et
prend feu avec son enfant, un garçon âgé de 3 ans. 

QUARTIER DE L’HIPPODROME À ORAN

Expulsée de son appartement, une femme
s’immole par le feu avec son enfant de 3 ans 

Les services de la Sûreté de la daïra de
Khemis Miliana ont mené, jeudi dernier, à
partir de 18 h, une opération coup-de-
poing qui a touché plusieurs quartiers de
la commune pour laquelle d’importantes
forces de police ont été mobilisées. 

Au cours de cette opération, les policiers ont
cerné plusieurs points connus pour être le point de
ralliement des malfrats de tout acabit, certains
recherchés pour divers crimes et autres délits et frap-
pés par des mandats d’arrêt, des condamnés par
contumace en fuite... 

Selon un communiqué de la cellule de communi-
cation de la Sûreté de wilaya de Aïn Defla, lors de
cette opération, les policiers ont procédé à la vérifica-
tion d’identité de 54 personnes et interpellé 3 indivi-
dus dont l’un était activement recherché pour avoir
perpétré une agression à l’arme blanche contre un
citoyen. Présentés au parquet, ils ont été placés sous
mandat de dépôt. La veille, mercredi, 2 autres indivi-
dus ont comparu devant un juge d’instruction pour
port d’armes blanches prohibées. 

Le même jour, un individu, originaire de la ville de
Sidi Bel-Abbès, sans domicile fixe, qui avait volé
10 000 DA à un des veilleurs de nuit, qui gardent des
étals du marché de la placette qui l’avaient hébergé
pour la nuit, a été arrêté et écroué par le procureur de
la République.

Dans le même temps, un jeune, B. A., âgé de
20 ans, originaire de Khemis Miliana, a été interpellé
alors qu’il avait sur lui 3 paquets de psychotropes
qu’il destinait à la vente, indique la même source. Lui
aussi présenté à la justice, il a été placé sous mandat
de dépôt.

«Il s’agit pour nous de mener et de créer un climat
d’insécurité dans les milieux où sévissent la crimina-
lité et la délinquance, lesquelles menacent la paix et
la tranquillité des citoyens.»

Selon une autre source, 3 équipes de recherches
ont été mises sur pied, une qui active de jour et les
2 autres de nuit.

Karim O.

Société

RELIZANE

Une bande de faussaires
de documents de

voitures démantelée
Selon des sources crédibles, une bande composée

de trois faussaires, répondant aux initiales de D. M.,
Dj. D., et K. D., âgés de 22 à 27 ans, vient d’être
démantelée par la Section de recherches de la
Gendarmerie nationale (SRGN) de Oued R’hiou, rele-
vant du commandement de Groupement de la
Gendarmerie nationale de la wilaya de Relizane dans
le cadre d’une vaste enquête qui a duré deux jours.
Les contrefacteurs originaires de la ville de Oued
R’hiou ont monté un véritable réseau au niveau de la
daïra, falsifiant des documents officiels tels des cartes
grises et des récépissés de voitures. 

Les éléments de la SRGN de la ville ont réussi à
récupérer des cartes, un ordinateur, une imprimante,
un scanner, des CD Rom et des extraits de naissance
vierges, a rapporté notre source. 

Présentés ce jeudi devant le juge d’instruction près
le tribunal de Oued R’hiou, ils ont été placés sous
mandat de dépôt pour faux et usage de faux de docu-
ments officiels.

A. Rahmane

SIDI BEL-ABBÈS

Effondrement des murs
d’un vieux bâti 

Dans la matinée de mercredi dernier, les murs d’une vieille bâtis-
se se sont effondrés sur les occupants, faisant une blessée grave
qui a été évacuée vers les UMC du CHU de Sidi Bel-Abbès. 

Le vieux bâti en question est situé dans un très vieux quartier,
peut-être le premier à être érigé du temps du colonialisme dans le
faubourg El Graba, dans la ville de Sidi Bel-Abbès. Ce quartier, véri-
table plaie béante qui désole les Bélabésiens et les visiteurs, fait
l’objet depuis longtemps de la destruction progressive de ses mai-
sonnettes et du relogement de leurs occupants. 

Cette opération qui avance à pas de tortue ne s’est toujours pas
achevée, et quelques familles sont toujours sur les lieux, attendant
leur relogement. Cependant, la vétusté des habitations peut à tout
moment provoquer des drames.

A. M.

MOSTAGANEM

Un dealer de résine 
de cannabis arrêté 

Lors d’une perquisition dans un domicile situé au centre-ville de
Mostaganem, ordonnée par le procureur de la République territoria-
lement compétent, la brigade de lutte contre les stupéfiants relevant
de la Sûreté de wilaya a arrêté un jeune dealer, connu des services
de police pour des faits liés aux stupéfiants. 

700 grammes de résine de cannabis ont été découverts au domi-
cile du suspect. Le jeune homme aurait été repéré par des policiers
et a fait l’objet d’une surveillance.

Présenté en fin de semaine dernière devant le magistrat instruc-
teur, le mis en cause a été mis en détention en attendant sa compa-
rution devant le tribunal des flagrants délits.

A. B.
CHLEF

Un jeune homme victime
d’un fratricide à Chegga
Dans la nuit de mardi à mercredi, le jeune homme répondant aux

initiales M. A., âgé de 23 ans, a rendu l’âme en succombant à ses
graves blessures suite à de violents coups fratricides. La cité de
Chegga, située à une dizaine de kilomètres au nord-est du cœur de
la ville de Chlef, a été secouée par ce drame tant dénoncé par les
citoyens de la localité en question. 

Selon des échos, il était 21h quand ses deux frères lui ont lancé
des coups de marteau sur la tête, et ce, suite à une querelle surve-
nue entre les trois frères. Cet acte fratricide a fait l’objet d’une
enquête et d’une vaste opération d’investigation diligentées par les
éléments de la Gendarmerie nationale en vue de l’arrestation des
deux frères suspects, actuellement en fuite. Il y a lieu de rappeler
que les habitants de ce quartier populaire ont toujours réclamé l’édi-
fication d’une brigade de gendarmerie ou de police, eu égard à la
criminalité et à la délinquance que vivent les habitants de cette bour-
gade depuis plusieurs années sans qu’aucun responsable ne satis-
fasse leurs revendications.

Zakarya Mahfoud

KHENCHELA

Des logements
squattés cédés

à 2 000 DA
Plusieurs opportunistes ont profité de l’anarchie

qui règne dans les cités où des logements ont été
squattés par les non-bénéficiaires au niveau des
quartiers du Chabord, de la route de Batna et de la
route de Meskiana pour imposer leur logique puis-
qu’ils ont pu céder plusieurs appartements squat-
tés à d’autres personnes à des prix selon le type de
l’appartement et de l’étage. Les appartements du
rez-de-chaussée surtout ont été cédés à 2 000 et
3 000 DA.

Selon des témoins oculaires, plusieurs jeunes,
non concernés par les listes affichées par les auto-
rités locales, sont aux commandes de cette opéra-
tion qui a suscité la curiosité de toute la population
de Khenchela. Cette dernière s’interroge sur la stu-
pidité de certains, qui à cause de leur naïveté sont
tombés dans le piège de ces magouilleurs.

Benzaïm Abdelouahab

TÉBESSA

5 ans de prison
pour l’ex-directeur

de la SDE
Le directeur de la SDE (Société de distribution

de gaz et d’électricité) de Tébessa a été condam-
né, en fin de semaine écoulée, à 5 années de pri-
son ferme par le tribunal de Tébessa siégeant en
matière correctionnelle pour corruption. Pour rap-
pel, le mis en cause a été dernièrement pris en fla-
grant délit de corruption avec un entrepreneur qui
lui a remis la somme de 100 millions de centimes.

Saâdallah Djamel

KHEMIS MILIANA

Opération coup-de-poing,
4 mandats de dépôt


